
Contexte 
L’unité littoarle s’étend de la vallée de la Laïta à l’Ouest jusqu’à la 
presqu’île de Quiberon et englobe les îles d’Houat et d’Hoëdic. 
Ces rivages présentent des paysages très variés : la côte d’abord 
sablo-rocheuse laisse place ensuite au massif dunaire entre 
Gâvres et Quiberon pour s’achever sur les falaises rocheuses de 
la côte sauvage quiberonnaise. Ils sont interrompus par de larges 
vallées : le Scorff, le Blavet et la ria d’Etel. 

Enjeux : une grande diversité 
d’habitats
Le réseau hydrographique marque le paysage, autant en 
façonnant la rade de Lorient qu’en formant l’imposante ria d’Etel. 
Les deux grandes vallées du Scorff et du Blavet, ainsi que l’Etang 
du Ter, constituent de véritables corridors écologiques en amont 
de l’agglomération lorientaise. Plusieurs sites d’hivernage et 
de haltes migratoires sont identifiés sur cette unité : la rade de 
Lorient et le marais de Pen Mané, la petite mer de Gâvres et la 
ria d’Etel en particulier. Le littoral de Larmor-Plage à Guidel est 
composé d’un ensemble de cordons dunaires, abritant un réseau 
de marais, étangs et dépressions humides (étangs du Loc’h et 
de Lannénec), de landes et de côtes rocheuses. Son paysage 
est marqué par les emprises d’exploitation des kaolins, dressant 
des monticules d’argile blanche à l’horizon.
A l’Est de la rade de Lorient, le front dunaire qui s’étend de 
Plouhinec à Plouharnel, en passant par Erdeven, est l’un des 
plus grands massifs dunaires de France ; il se caractérise par la 
présence de deux tombolos et de l’isthme de Penthièvre avant de 
se prolonger sur la côte rocheuse de la presqu’île de Quiberon. 
A l’abri du tombolo dunaire de Gâvres, les marais de Kersahu 
s’inscrivent dans le réseau des zones humides de la petite mer de 
Gâvres (étangs de Kervan, Kerzine, marais du Dreff). La ria d’Etel, 
constituée de nombreux bras de mer, pénètre jusqu’à 15 km de 
profondeur dans les terres en façonnant ses rives découpées, 
formant presqu’îles, criques, étangs à marée, vasières et herbus 
(125 km de littoral). L’ensemble compose un paysage unique en 
France constitué de prés salés et de landes sèches, où la faune 
et la flore sont remarquables (saumon Atlantique, loutre d’Europe, 
orchidées, fluteau nageant, etc.). La présence de nombreux 
parcs à huîtres constitue la marque identitaire de la ria.
Des inventaires ZNIEFF et ZICO ont souligné la diversité 
d’habitats de cette unité : dunes, landes, prairies, zones humides, 
boisements, herbus, vasières, y compris sur les îles.
La proximité de l’agglomération lorientaise et de la baie de 
Quiberon drainent de nombreux visiteurs sur une partie de 
l’année, de façon plus prégnante autour des cités balnéaires de 
Guidel, Ploemeur, Larmor-Plage à l’ouest, et de Quiberon au sud-
est, faisant de ce littoral un enjeu touristique et social majeur. 

Pressions : une forte urbanisation 
littorale
Le pôle urbain de Lorient, d’une forte densité de population, 
s’étend de plus en plus sur les zones arrière-littorales ; le front de 
mer étant majoritairement urbanisé, hormis les dunes et marais de 
Kerguelen et les étangs de Guidel et Ploemeur, qui sont protégés 
depuis plusieurs années. L’emprise des exploitations de Kaolins 
reste convoitée pour des projets touristiques ou urbains. Ceci 
justifie une certaine vigilance sur le devenir du site lors de l’arrêt 
programmé de l’activité. Sur la presqu’île de Quiberon, l’extension 
de l’urbanisation reste présente autour des agglomérations et 
des villages ; les coupures vertes deviennent relictuelles, d’autant 
que la route centrale constitue un obstacle majeur à la continuité 
écologique. Enfin, la ria d’Etel, essentiellement dominée par 
l’activité agricole et ostréicole, présente plutôt un habitat diffus, 
hormis sur la rive de Belz où le bourg a rejoint la côte. Néanmoins, 
la tendance du développement de l’urbanisation vers la zone 
arrière littorale menace les équilibres actuels. 

Côte ouest du Morbihan

0 9,54,75 km

COTE OUEST DU MORBIHAN

N

I

PLOEMEUR

LORIENT

QUEVEN

QUIBERON

A

PONT-
SCORFF

BELZ

l'E
llé

le Blavet

le Goah Guill erm

F
N

DUNES DU
MAT FENOUX

RIVES
DU BLAVET

ANSE DE
KERGUELEN

C

COTE SAUVAGE

L
D

PORT-LOUIS

AURAY

CARNAC

ARZON
SAINT-PIERRE

QUIBERON

Département Morbihan

Nombre de sites 12

Surface protegée par le Conservatoire 720 ha

Surface acquise par le Conservatoire 610 ha

Surface des perimétres autorisés 2 700 ha

Surface terrestre de l’unité littorale 45 400 ha

Surface totale des zones 
d’intervention

2 270 ha

Surface des zones d’intervention 
terrestre

2 250 ha

Surface totale des zones de vigilance 5 190 ha

Surface des zones de vigilance 
terrestre

4 780 ha
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ENJEUX ET PRESSIONS SUR LES ESPACES NATURELS

 I- Espaces naturels  II- Espaces artificialisés

Unité littorale

Cours d'eau majeur

Zone humide

Zone à enjeux maritimes

Zone à enjeux terrestres
Zone urbanisée 1965

Zone urbanisée actuelle

III - Analyse du littoral
1- Synthèse des enjeux

Chef lieu de canton 
et commune

Nom 
de ville

NOM DE SITE

Interface terre/mer

Corridor écologique

Biodiversité

Ressource en eau

Paysage remarquable

Ouverture au public

Activité traditionnelle/agricole

Axe de communication 2- Pressions sur les 
    espaces naturels

Dynamique d'urbanisation

Mitage/habitat léger de loisir

Déprise/banalisation

Fréquentation

Pollution

Autres protections 
(>20 ha)

Domaine protégé
du Conservatoire
 (>20ha)

Le taux de résidences secondaires s’avère particulièrement élevé 
à Quiberon (65 %), Gâvres et Erdeven (50 %), illustrant la forte 
vocation touristique de ces communes littorales. La presqu’île 
de Quiberon, porte d’entrée pour les îles du Mor Braz, est la 
destination touristique la plus fréquentée du Morbihan. La côte 
sauvage doit faire face au stationnement anarchique et à une 
forte pression anthropique.
Les îles d’Houat et Hoëdic sont aussi des destinations 
touristiques privilégiées, la fréquentation est saisonnière mais très 
intense, entrainant une pression sur les habitats exacerbée par le 
caractère insulaire (surfréquenation, piétinement, etc.).
La présence d’une agriculture intensive en amont des bassins 
versants du Blavet, du Scorff et de la ria d’Etel, ainsi que le 
développement de l’urbanisation arrière-littorale, participent 
à la dégradation de la qualité des eaux, au détriment des 
activités ostréicoles et nautiques en aval. Plus au sud, le 
sévère déclin de l’agriculture, menace le bocage arrière-littoral 
d’embroussaillement et d’enrésinement.
Certains prés salés souffrent d’une banalisation des espèces et 
du développement d’espèces invasives comme le Baccharis 
halimifolia.
Enfin, le domaine public maritime, en particulier en petite mer 
de Gâvres, est très fréquenté par les activités traditionnelles 
de pêche à pied, mais aussi plus récemment par les activités 
sportives telles le kite surf ou l’équitation, au détriment des 
équilibres écologiques et de la tranquillité de ces zones refuges 
pour l’avifaune.

Partenariats : une action 
complémentaire des acteurs  
du littoral
A l’ouest de la rade, les zones de préemption départementales 
permettent d’anticiper toute évolution sur les dernières coupures 
d’urbanisation. Elles permettront de compléter la protection des  
sites qui est engagée par le Département et le Conservatoire sur 
un secteur principalement composés des marais arrière-littoraux. 
Dans ce cadre, la préservation des étangs du Loc’h, propriété 
partagée du Département, du Conservatoire et de la fondation 
pour la protection des habitats de la faune sauvage est renforcée 
par une Réserve naturelle régionale.
A l’est, l’opération grand site, portée par un Syndicat mixte, 
offre les moyens d’une valorisation touristique contrôlée avec 
un programme de restauration et de gestion cohérent des 

différents massifs dunaires, majoritairement propriétés publiques. 
La ria d’Etel, inscrite dans un document d’objectif Natura 2000, 
bénéficie de la veille du Syndicat mixte de la ria d’Etel, pour 
coordonner les actions envisagées. Enfin, la Laïta, le littoral de 
Guidel Ploemeur, la rade de Lorient font l’objet de DOCOB 
Natura 2000, alors que les îles de Houat et Hoëdic sont à minima 
répertoriées au sein du réseau Natura 2000, contribuant ainsi 
à la préservation des habitats d’intérêt communautaire rares et 
menacés comme les dunes, les prés salés et landes humides 
mais aussi les herbiers de zostères.
Les zones de préemption se prolongent sur les corridors 
écologiques des rives du Blavet et du Scorff et bordent la plus 
grande partie de la ria d’Etel avec une intervention foncière 
remarquée du département en rive droite et celle plus récente 
du Conservatoire en rive gauche. Enfin, de manière globale 
les massifs dunaires de Plouhinec à Plouharnel, soustraits 
de l’urbanisation et propriétés publiques témoignent de la 
complémentarité des actions de protection menées sur ce 
territoire depuis de longues années. 

Orientations stratégiques : préserver 
les dunes et les zones humides
Fronts dunaires et coupures d’urbanisation sont à sauvegarder 
de l’extension urbaine et du déclin agricole. Ils constituent des 
fenêtres naturelles essentielles au paysage.
Les marais, landes et dunes littorales, le site des carrières de 
kaolin et les rives du Ter forment des coupures d’urbanisation à 
préserver dans ce contexte d’extension.
Pour le Conservatoire, les actions foncières à venir se concentrent 
sur la préservation des coupures d’urbanisation à l’ouest, le 
corridor écologique des rives du Blavet et les sites majeurs 
de l’est de la ria d’Etel. Parallèlement, les interventions sur la 
petite mer de Gâvres, interface terre-mer très marquée, sont à 
poursuivre pour assurer une cohérence de gestion des rives, 
étendue à certaines emprises sur le domaine public maritime 
afin d’en contrôler les usages. Sur la Presqu’île de Quiberon, 
l’acquisition des rares zones humides relictuelles, la maîtrise des 
coupures d’urbanisation et la reconquête paysagère sur des 
zones de caravanage constitueront les axes majeurs de son 
intervention.
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¹  Domaine public maritime, fluvial ou lacustre
²  Forêts domaniales, communales et territoriales soumises 
   au régime forestier
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